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Bientôt, on se baignera dans la Broye
AMÉNAGEMENT Le Conseil 
communal a accepté le 
projet d’une zone de 
détente, de sport et de 
loisirs au Champ-du-Gour.

MOUDON
Faire du sport, profiter d’un nou-
veau skate park, jardiner, cueillir 
les fruits du verger, pique-niquer 
en famille ou se détendre sur une 
plage au bord de la Broye, toutes 
ces activités pourront se faire sur 
un seul lieu à Moudon. Lors de la 
séance du mardi 6 mai, le Conseil 
communal a accepté, à 31 voix sur 
46, le préavis concernant un cré-
dit d’étude de 294 000 fr. pour 
l’aménagement d’une zone de dé-
tente, de sport et de loisirs sur le 
site du Champ-du-Gour.

Naissance du projet
Actuellement, le site de 16 750 m2, 
propriété de la commune, sert 
d’exploitation agricole. En cas 
d’aménagement de la zone, l’ex-
ploitant disposant d’un accès libre 
et gratuit, a été informé qu’il de-
vra cesser ses activités.

Le projet du Champ-du-Gour 
remonte à 2021, à la suite d’un pos-
tulat de l’élu Daniel Perret-Gentil 
(ps) proposant la création de jar-
dins et d’une motion de l’ancien 
conseiller Christophe Gertsch (ps) 
visant l’aménagement d’une zone 
sportive, de loisirs et de rencontre. 
Les répercussions positives de 
l’événement SPARK auprès des 
jeunes en septembre 2024 (lire La 
Broye du jeudi 12.09.24) ont aussi 
relancé l’idée d’un espace ouvert 
à tous où chacun y trouverait son 
compte.

Etendue des travaux
Une enveloppe globale de 
1 500 000 fr. est prévue pour les 
travaux du Champ-du-Gour. La 
mise à l’enquête du site est pro-
grammée durant l’été 2025, tan-
dis que le chantier durera 
jusqu’en 2028. En automne 2025, 
quatre pavillons de pique-nique 
offerts par le Lions Club de 
Payerne-La Broye seront 
installés.

Si le projet a été largement ap-
prouvé, le conseiller Georges-
Alexandre Duc (plr) a constaté 
qu’il serait judicieux de se sou-
cier de la sécurité du lieu (dé-
chets, nuisances, feux de gril-
lade…). Il a aussi suggéré la 
construction d’un pumptrack. 
Selon le municipal Raphaël Ta-
tone en charge du dossier, cette 

réalisation a déjà été envisagée. 
Quant à Elias Traby (plr), il aurait 
souhaité que le budget dédié au 
Champ-du-Gour développe des 
infrastructures pour les clubs 
sportifs de la commune. Le mu-
nicipal l’a rassuré en annonçant 
que les installations vétustes de 
football feront l’objet d’un pro-
chain préavis.

Place de jeux
D’ici à la fin de l’été, la place de 
jeux des Terreaux sera réaména-
gée afin que les enfants puissent 
jouer en toute sécurité sur de 
nouvelles installations. Avec 38 
voix, le Conseil communal a ac-
cepté un préavis amendé. Le cré-
dit d’investissement passera de 
160  500  fr. à 178  000  fr. pour 
qu’un point d’eau, une balan-

çoire sécurisée pour les plus pe-
tits et des places à l’ombre soient 
aménagés.

Travaux à l’Ochette
La demande d’un crédit de 
395 600 fr. pour la réfection de 
la terrasse et le remplacement 
des barrières de sécurité au col-
lège secondaire de l’Ochette a 
été acceptée à l’unanimité. 
Comme la terrasse servant aussi 
de toiture n’est plus étanche, les 
travaux seront réalisés durant 
l’été. Quant aux barrières dété-
riorées, elles ne sont plus 
conformes. Le municipal Roger 
Muller a averti que de nombreux 
travaux devront être réalisés sur 
le collège vieillissant, comme sur 
d’autres bâtiments communaux 
anciens. MM

Les Moudonnois de toutes générations pourront profiter d’un terrain verdoyant de plus de 16 000 m2 pour réaliser des 
activités qu’ils apprécient.  MARTINE MACHY

La terre et les mères  
à l’honneur à BioAgri

MANIFESTATION Pour sa 
8e édition, la Foire agricole 
suisse bio promet un 
programme varié et des 
stands toujours plus 
nombreux.

MOUDON
Samedi 10 et dimanche 11 mai, la 
8e édition de BioAgri célébrera la 
terre et les mères sur le site de 
l’ancienne place d’armes de Mou-
don. La manifestation réunira les 
professionnels de l’agriculture et 
les passionnés de la nature. Des 
animations et plus de 120 stands 
seront à découvrir sur les deux 
jours.

Stands à visiter
Les stands mettront en avant 
l’agriculture bio avec un marché 
de producteurs suisses, des plan-
tons, des animaux, des plantes et 
un secteur plus technique pour 
les professionnels de la terre. 
Parmi les nouveautés, un collec-
tif de femmes agricultrices répon-

dra aux questions sociales concer-
nant par exemple la reprise des 
fermes ou le 2e pilier. Prométerre, 
l’association vaudoise de promo-
tion des métiers de la terre, y tien-
dra aussi pour la première fois un 
stand.

Des animations pour tous
Des animations sont prévues 
pour tous les âges et tous les 
goûts. Au programme une multi-
tude d’ateliers: découverte du 
monde des abeilles, fabrication 
de bombes à graines, chips d’or-
ties, … Le public pourra assister 
à des concerts et à des spectacles 
de jonglerie, ainsi qu’écouter des 
contes. La chasse au trésor, une 
course de tracteurs, des manèges 
en bois raviront les enfants.

Le brunch spécial Fête des 
mères, prévu dimanche matin, 
est déjà complet. Quant au salon 
BioVino, il aura lieu les 29 et 
30 novembre, à Lausanne. 

 COM/MM

Infos: www.bio-agri.ch

De nombreuses animations à tester à BioAgri. ALAIN WICHT/A

La culture autour d’une table
MÉCÉNAT Les propriétaires du château de Marnand Luca et Ludmilla Bizzozero vont organiser des soirées qui réuniront entrepreneurs  
et institutions culturelles. Le but: partager un repas gastronomique dans un cadre agréable et récolter des fonds.

GRANGES-MARNAND

Déguster, dans un château 
de la fin du XVIIIe siècle, 
un menu préparé par un 

chef étoilé tout en découvrant 
une institution culturelle de la ré-
gion, tel est le programme appé-
tissant que les propriétaires du 
château de Marnand, Luca et 
Ludmilla Bizzozero, sont en train 
de concocter. 

Vendredi 9 mai, la conserva-
trice Pauline Goetschmann pré-
sentera les différentes missions 
du Musée de Charmey à une ving-
taine d’entrepreneurs de Suisse 
romande réunis autour d’une 
table. Le but des organisateurs: 
faire connaître l’institution afin 
de favoriser la recherche de 
fonds. C’est aussi l’occasion de 
mettre en lumière les créations 
contemporaines en papier du 
musée au-delà des frontières 
fribourgeoises.

Le couple Bizzozero, spécia-
lisé dans la vente et la restaura-
tion de meubles anciens, mettra 
à disposition son salon d’exposi-
tion pour accrocher les œuvres 
de vingt artistes. Le public pourra 
admirer celles-ci durant le week-
end du 10 et 11 mai, de 14 h à 18 h. 
Le 20 juin, ce sera au tour du Mu-
sée Eugène Burnand de se faire 
connaître. Lors d’un repas ras-
semblant d’autres personnes du 
milieu économique, Sarah Bes-
son-Coppotelli, la directrice du 

futur pôle muséal de Moudon, 
viendra parler du peintre cher à 
la Ville-Haute et de son travail 
artistique.

Opportunité  
pour les entreprises
Ayant grandi à Bulle, Luca Bizzo-
zero tenait à promouvoir une ins-
titution de la région gruérienne 
pour cette première édition. 
«Mettre en relation le secteur 
privé et le monde culturel est un 
concept très développé aux Etats-
Unis. En Suisse, cela ne se fait pas. 
On crée plutôt une association 
des amis du musée. Lors de nos 

événements, les entrepreneurs 
invités passent un bon moment à 
table. Ils paient leur repas et 
peuvent faire un don à l’institu-
tion présentée sans aucune obli-
gation», explique-t-il. Pour lui, la 
culture n’est pas l’enjeu majeur: 
«Aujourd’hui, lorsqu’on fait un 
don, voir le nom de son entre-
prise au bas d’une affiche d’expo-
sition ne sert à rien. Si un entre-
preneur décide de financer un 
musée régional, cela peut être 
une porte d’entrée pour créer des 
liens avec la commune, être vi-
sible dans la région et 
réseauter.»

Apprendre à se démarquer
Quant aux conservateurs ou di-
recteurs de musée, ils devront 
convaincre leur auditoire afin 
d’obtenir des dons. «C’est une 
bonne chose de les mettre au défi. 
L’Etat n’a ni vocation, ni les 
moyens de soutenir les institu-
tions régionales. En prenant 
contact avec la réalité du terrain, 
les musées devront prouver leur 
raison d’être sans passer par une 
fondation ou une association», 
constate Luca Bizzozero.

Sauvegarder la culture
Pour le couple helvético-russe, 

l’organisation de ces événements 
ne présente aucun intérêt finan-
cier. Après la soirée consacrée au 
Musée de Charmey, un bilan sera 
établi afin de déterminer si l’aven-
ture se poursuivra en 2026. «Notre 
projet nous fait perdre de l’argent. 
Ce qui est important pour nous, 
c’est de savoir comment nous pou-
vons participer à la sauvegarde de 
la culture ou d’une institution. 
Nous tenons aussi à faire vivre 
notre château restauré, en partie, 
grâce à l’argent de la collectivité. 
Il appartient au patrimoine et doit 
rester ouvert au public», souligne 
le propriétaire.

Repas avec des produits locaux
Pour cette première édition, le 
chef lyonnais Christian Têtedoie, 
meilleur ouvrier de France et 
étoilé au Guide Michelin, régalera 
les convives avec un menu comp-
tant neuf plats. «Le chef a carte 
blanche, mais il doit cuisiner la 
viande et les légumes que nous 
produisons sur le domaine», pré-
cise le propriétaire. Le 20 juin, le 
chef Pietro Catalano, du restau-
rant CAAA à Lucerne, investira la 
cuisine du château.

 ■ MARTINE MACHY

Infos: lucabizzozero@hotmail.com 
ou 079 694 09 04. Visite gratuite de 
l’exposition sur réservation. Des vi-
sites du château seront aussi orga-
nisées le 24 mai et le 4 juin par Pa-
trimoine suisse.

Lors de la soirée du 9 mai, les œuvres en papier du Musée de Charmey côtoieront le mobilier ancien restauré et mis en 
vente par le couple Bizzozero. MARTINE MACHY

Un soutien bienvenu
Contactée par Luca Bizzozero, la 
directrice du futur pôle muséal 
de Moudon Sarah Besson-Cop-
potelli a accueilli la proposition 
de souper de soutien avec en-
thousiasme. Ce type de collabo-
ration est une première et déve-
loppera la visibilité du Musée Eu-
gène Burnand. «Trouver des 
sponsors privés ou publics pour 
des projets culturels devient très 
compliqué. Les formulaires pour 
la recherche de fonds sont nom-
breux et chronophages. Chaque 
sponsor a ses exigences et ses 
propres formulaires à remplir. Il 
faut compter jusqu’à 8 à 10 mois 
avant d’obtenir une réponse. 
Pour organiser une exposition et 
récolter des fonds, il faut s’y 
prendre une année à l’avance», 
explique-t-elle. Actuellement, 
l’exposition Amour Vache. A la 
vie, à la mort, à voir dans les deux 
musées moudonnois, rencontre 
un vif succès. Mais le vernissage 
a failli ne pas se faire par manque 
de moyens financiers. Pour 
mettre sur pied cette exposition, 
la directrice a pu compter sur le 
soutien de la commune de Mou-
don, de la Loterie romande, de la 
Fondation philanthropique fa-
mille Sandoz et, à titre exception-
nel, de l’Etat de Vaud dans le 
cadre du développement du fu-
tur pôle muséal. MM


